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R esponsables politiques, 
figures du monde éco-
nomique ou de la cul-
ture et, bien sûr, per-

sonnalités de la communauté 
juive se sont pressés, jeudi 19 fé-
vrier, au Carrousel du Louvre, à 
Paris. Ils étaient plus d’un millier 
à assister au dîner organisé pour 
la quarantième fois par le Conseil 
représentatif des institutions jui-
ves de France (CRIF), un record. 
Parmi eux, 24 ministres ont 
d’ailleurs fait le déplacement, 
ainsi que de nombreux députés – 
dont l’ancien président de la Ré-
publique François Hollande – ve-
nus témoigner à la communauté 
juive leur amitié.

Dans un contexte marqué par 
la flambée de l’antisémitisme en 
France après l’attaque terroriste 
du Hamas contre Israël, le 7 octo-
bre 2023, beaucoup disaient 
jeudi soir vouloir être « pré-
sents » pour une catégorie de 
Français soumis « à une énorme 
tension ». Comme l’a rappelé Yo-
nathan Arfi, le président du CRIF, 
lors de son discours jeudi soir, les 
juifs de France comptent pour 
1 % de la population, mais subis-

sent la moitié des actes antireli-
gieux. Selon les chiffres du mi-
nistère de l’intérieur, publiés le 
12 février, 1 320 attaques ont été 
recensées en 2025, avec une part 
particulièrement élevée (67,4 %) 
d’atteintes à la personne, catégo-
rie qui regroupe les agressions 
verbales et physiques ou encore 
les insultes en ligne.

« Prise de conscience »
Cette année pourtant, note Elie 
Korchia, le président du Consis-
toire central, l’ambiance « est un 
peu moins tendue » que lors des 
éditions précédentes. « Le cessez-
le-feu et le retour des otages [en Is-
raël], tout cela fait un peu descen-
dre la pression », dit dans un sou-
rire l’avocat, qui salue un grand 
moment de convivialité au sein 
de la communauté et au-delà. 
L’occasion, précise-t-il, de discu-
ter, de rencontrer des gens de tout 
bord, de tous les milieux et aussi, 
insiste-t-il, « de faire passer des 
messages à qui de droit ». Car, pré-
vient-il, « une fois qu’on a constaté 
le petit mieux, l’ambiance de-
meure difficile pour les Français 
juifs qui attendent des pouvoirs 

publics et des Français en général 
une prise de conscience collective 
du besoin absolu de lutter contre 
l’antisémitisme ».

Un message auquel a large-
ment fait écho celui du discours 
de Yonathan Arfi. « Nous aurions 
tort de croire que nous retrouve-
rons rapidement en France la si-
tuation qui prévalait avant le 7-
Octobre. Disons-le simplement : 
l’antisémitisme ne connaît pas de 
cessez-le-feu », a ainsi prévenu le 
président de l’organisation. Et de 
mettre en garde contre un phé-
nomène à la fois mondial et fran-

çais : « De Manchester à Washing-
ton, de Sydney à La Grande-Motte 
[Hérault], le 7-Octobre a été en-
tendu comme un appel mondial 
au passage à l’acte violent contre 
les juifs. » Pour M. Arfi qui dé-
nonce un « antisémitisme d’at-
mosphère » en France, « le tsu-
nami antisémite » qui s’est mani-
festé après l’attaque terroriste du 
Hamas a été « un choc », mais 
« pas une surprise ».

« LFI, un parti factieux »
Lui se dit « de la génération Ilan 
Halimi », du nom du jeune 
homme séquestré, torturé, puis 
assassiné parce que juif en 2006. 
Vingt ans plus tard, il regrette que 
dans leurs écoles, leurs clubs de 
sport ou ailleurs, les juifs soient 
essentialisés et assignés en per-
manence à Gaza.

Jeudi, le président du CRIF, Yo-
nathan Arfi, s’est particulière-
ment inquiété, comme à son ha-
bitude, des propos et des com-
portements de La France insou-
mise (LFI). « Je le dis ce soir : LFI 
représente un danger existentiel 
pour les Français juifs », a-t-il 
tonné. Mais « au-delà des juifs », 
a-t-il poursuivi, « il est temps de 
reconnaître ce parti pour ce qu’il 
est : aucune démocratie interne, 
la violence comme stratégie, le 
culte du chef, l’intimidation des 
journalistes, la soumission à Pou-
tine comme la compromission 
avec les mollahs ».

Pour Yonathan Arfi, « LFI est un 
parti factieux », « une secte politi-
que dangereuse pour la Républi-
que ». Il ajoute sans vouloir trop 
rentrer dans les détails que la 
« mort de Quentin Deranque à 
Lyon doit servir aujourd’hui 
d’alerte : l’angélisme face à la vio-
lence de LFI, aussi, doit cesser ». Le 
jeune homme de 23 ans, membre 
de plusieurs collectifs d’extrême 
droite, est mort samedi après 

une violente agression, surve-
nue jeudi 12 février, dans un con-
texte d’affrontements avec des 
antifas en marge d’une confé-
rence de l’eurodéputée LFI Rima 
Hassan à l’institut d’études poli-
tiques de Lyon. Jeudi, l’assistant 
parlementaire du député (LFI) 
Raphaël Arnault, fondateur du 
groupuscule antifasciste la Jeune 
Garde dissout en 2025, a été mis 
en examen pour « complicité par 
instigation » de l’homicide du 
jeune homme.

Parmi les personnalités pré-
sentes jeudi, le président (Les Ré-
publicains) de la région Hauts-
de-France, Xavier Bertrand, a ex-
pliqué être venu « témoigner de 
son amitié et de son soutien à la 
communauté juive ». Pour lui 
aussi, la lutte contre l’antisémi-
tisme devrait être une « priorité 
nationale » : « Je reste persuadé 
qu’il faut lutter contre ceux qui se 
réfugient derrière l’antisionisme 
pour échapper à la loi », a-t-il ex-
pliqué. Vendredi 13 février, lors 
de l’hommage à Ilan Halimi, Em-
manuel Macron a souhaité 
« qu’une peine d’inéligibilité obli-
gatoire soit instaurée » pour les 
actes et propos antisémites, ra-
cistes et discriminatoires.

Dans son discours, le premier 
ministre, Sébastien Lecornu, a 
promis que « le gouvernement 
inscrira[it] à l’ordre du jour des 
travaux du Parlement, dès le mois 
d’avril, la proposition de loi por-
tée par la députée Caroline Ya-
dan ». Celle-ci vise à « lutter con-
tre les formes renouvelées d’anti-
sémitisme », en élargissant no-
tamment le délit d’apologie du 
terrorisme. Ses détracteurs lui 
reprochent d’employer une défi-
nition controversée de l’antisé-
mitisme, qui reviendrait, selon 
eux, à le confondre avec l’antisio-
nisme. p
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« Il faut lutter 
contre ceux
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derrière 

l’antisionisme 
pour échapper

à la loi »
Xavier Bertrand

président (LR) de la région
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« L’antisémitisme
ne connaît pas
de cessez-le-feu »
Un millier de personnes sont venues, jeudi soir, 
témoigner leur solidarité à la communauté juive
de France lors du traditionnel dîner du CRIF
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